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Prime de Solidarité Scolaire  

Plus de quinze milliards 
de dinars alloués  

Le ministre de l’Education nationale, Abdelhakim Belabed, a affirmé que l’opération d’octroi de la prime de solidarité scolaire avait
atteint 96,68 % au 13 octobre 2022, soulignant qu’une enveloppe financière de 15 milliards et 90 millions de dinars lui a été

consacrée.  

Le nombre d’élèves issus de familles
nécessiteuses ayant bénéficié de
cette prime a atteint, jusqu’à présent,

les 1 931 000 élèves, a indiqué le ministre
lors d’une déclaration à la presse, à l’occa-
sion du début de la dotation de toutes les
écoles primaires à travers le pays avec le
deuxième exemplaire des manuels sco-
laires. Le ministre Belabed a affirmé qu’il
veille au suivi de cette opération, qui a
atteint un taux de distribution de 100% au
niveau de 27 wilayas. 
Il convient de souligner que près de 4 mil-
lions d’élèves sont concernés par la prime
de solidarité scolaire, au titre de l’année
scolaire 2022/2023. Plus de la moitié ne
l’ont pas encore reçue et leurs parents ont
probablement déjà eu recours à l’endette-
ment, en attendant de percevoir cette allo-
cation. Cette prime de 5 000 DA par enfant
scolarisé devait, en principe, être versée au
début de la rentrée scolaire pour permettre
aux parents aux revenus faibles de faire
face aux dépenses de leurs enfants scolari-
sés, notamment avec la cherté qu’ont connu
les fournitures scolaires cette année. L’opé-
ration de versement de ladite prime, faut-il
le rappeler, a été entamée au mois d’août et
devrait se poursuivre encore dans les pro-
chains jours pour toucher l’ensemble de
l’effectif concerné par cette opération de
solidarité.  D’autre part, le ministre a indi-
qué que 65 000 employés du secteur béné-
ficieront de la promotion, dont 36 000
enseignants, en plus des administrateurs.
Dans le même contexte, M. Belabed a
annoncé l’attribution de 5 357 postes finan-
ciers pour les professeurs d’anglais au
cycle primaire. Par ailleurs, et concernant
l’organisation du baccalauréat artistique,
celui-ci se fera à partir de l’année 2024, a

annoncé M. Belabed, révélant que le pre-
mier cours du baccalauréat arts se fera dans
deux ans.  
Il convient de rappeler que le département
de Belabed avait annoncé, lundi dernier, le
lancement de l’opération de distribution du
deuxième livre scolaire aux élèves de 3e,
4e et 5e années primaires. Pas moins de 3
millions d’élèves sont, en effet, concernés
par cette opération de distribution, qui sera
menée par l’Office national des publica-
tions scolaires et ses centres de wilaya et

régionaux de distribution des documents
pédagogiques. Selon le communiqué du
ministère de l’Education, il s’agit d’une
copie conforme du livre scolaire qui sera
mise à la disposition des élèves à l’école
afin qu’ils puissent garder leurs livres à la
maison et n’aient pas à le prendre en clas-
se. Pour les 3e et 4e années primaires, huit
copies de livres seront remises alors que les
élèves de 5e année recevront neuf copies de
livres. « Ces copies sont la propriété des
écoles et seront utilisées en classe par les

élèves des niveaux concernés. Chaque
élève des niveaux susmentionnés aura en sa
possession un livre, acheté ou obtenu gra-
tuitement selon le cas, qu’il gardera à son
domicile, et un second exemplaire à l’éco-
le », a précisé le ministère.
Concernant le manuel scolaire numérique,
il entrera en vigueur, à tous les niveaux
d’enseignement, dans les prochains jours,
et ce après que la distribution de la deuxiè-
me édition des manuels soit terminée.    

Lynda Louifi

Sécurité alimentaire 

L’Algérie sur la bonne voie 
LE MINISTRE de l’Agriculture et du Développement
rural, Mohamed Abdelhafid Henni, a affirmé, mardi à
Alger, que l’Algérie avait réalisé d’importants acquis en
matière de sécurité alimentaire, notamment à travers les
efforts de développement de la production agricole dans
le pays.
Prononçant une allocution à l’occasion de la célébration
de la Journée mondiale de la sécurité alimentaire, M.
Henni a affirmé que «l’Algérie a réussi, grâce à sa poli-
tique adoptée pour la réalisation de la sécurité alimentai-
re, étant un axe important du programme du Président de
la République, M. Abdelmadjid Tebboune, à instaurer une
stabilité alimentaire».
A ce propos, le même ministre a indiqué que l’Algérie
avait été classée dans les rapports onusiens parmi les pays
développés enregistrant moins de 2,5%de population
souffrant de malnutrition.
«L’agriculture occupe une place essentielle dans la réali-
sation de la sécurité alimentaire, faisant ainsi de la mise
en place graduelle de pratiques agricoles durables pour
l’augmentation et la diversification de la production, l’un
des principaux garants de toute politique efficace de déve-
loppement», a-t-il indiqué.
Après avoir affirmé que la sécurité alimentaire était l’un
des fondements de la souveraineté nationale, M. Henni a
mis en avant les différents programmes et projets de déve-
loppement engagés pour satisfaire les besoins nationaux à
travers la diversification de l’offre agricole.
Ces efforts visent l’élargissement des surfaces irriguées et
l’augmentation de la production en matière de récoltes
stratégiques tout en rationnalisant l’utilisation des terres
et des ressources en eau outre le soutien à l’investisse-

ment dans les wilayas du sud, la préservation de la riches-
se forestière et l’intégration de la numérisation et de l’in-
novation dans les différents programmes agricoles sur le
terrain.
«Ces efforts ont permis l’accomplissement de différentes
réalisations dont l’évolution de l’offre pour les produits
ainsi que leur compétitivité et leur conformité aux normes
internationales en termes de sécurité du consommateur,
en plus de leur diversification et leur disponibilité pour de
longues durées tout au long de l’année notamment avec
l’émergence des capacités d’exportation grâce à la quali-
té du produit», poursuit-il.         
Le ministre a également  salué le «haut niveau de coordi-
nation et de concertation»  entre tous les secteurs concer-
nés, ce qui a permis d’atteindre les objectifs tracés notam-
ment en ce qui concerne l’irrigation, l’alimentation en
eau, l’électricité agricole et rurale, la mécanisation, l’aug-
mentation des capacités de stockage et la recherche scien-
tifique.
D’autre part, le ministre a mis l’accent sur l’impact du
gaspillage alimentaire sur les efforts déployés, et ses
conséquences négatives sur les économies des pays, ce
qui requiert une réflexion sérieuse sur les «répercussions
du nouveau mode de consommation, ainsi que les com-
plications sanitaires enregistrées au niveau international,
à cause de la consommation excessive de produits trans-
formés et de composants industriels et produits chimiques
qu’ils contiennent».
Le ministre a appelé les participants parmi les organisa-
tions internationales et nationales à réfléchir à cette ques-
tion «très importante», afin de jeter de nouveaux fonde-
ments basés sur des mécanismes clairs à travers des pro-

grammes dédiés à cet effet, tant en termes de sensibilisa-
tion et de prise de conscience des dangers du nouveau
mode de consommation que pour ce qui est des avantages
d’un retour à un mode sain qui repose principalement sur
des produits naturels.
D’autre part, le ministre de l’Agriculture et du Dévelop-
pement rural a mis l’accent sur l’importance de construi-
re un monde «plus fort et durable», et de «doubler d’ef-
forts pour atteindre l’objectif d’un monde exempt de pau-
vreté, de faim et de malnutrition, et en faire une réalité
concrète».
Dans ce cadre, il a rappelé que l’Algérie, en tant que
membre du système international, contribue de manière
importante à la lutte contre toutes les formes de pauvreté
et de malnutrition à travers les politiques agricoles et
rurales adoptées, afin d’atteindre les objectifs de dévelop-
pement durable des Nations Unies pour l’année 2030.
Les festivités de la célébration officielle de la Journée
Mondiale de la Nutrition (16 octobre de chaque année) se
sont déroulées au Palais de la Culture «Moufdi Zakaria»,
en présence de représentants de plusieurs organisations
internationales et de plusieurs membres du Gouverne-
ment.
A cette occasion, un spot a été projet sur l’alimentation et
la conjoncture internationale actuelle élaboré par la FAO,
qui a célébré son 77e anniversaire le 16 octobre.
Une exposition  des produits agricoles et alimentaires
nationaux, a été organisée en marge de la cérémonie, .
Au cours de cette célébration, la FAO remettra des
médailles de mérite à plusieurs acteurs dans le domaine
de la nutrition. 

Hamid B.
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3
AFFAIRE DES CRÂNES DE RÉSISTANTS ALGÉRIENS

Manipulation médiatique 
Il  y a deux ans, le 3 juillet 2020, l’Algérie rapatriait les restes de 24 crânes des symboles de la résistance à l’occupation française. Ces
restes de résistants venaient de retrouver enfin leur terre natale après un siècle et demi de leur décapitation et le transfert de leurs
crânes en France. Ce rapatriement a été rendu possible à la suite d’une demande officielle formulée par l’Algérie à la France et des

entretiens entre les plus hautes autorités des deux pays.

Conservés depuis plus d’un siècle et
demi au Musée d’histoire naturel-
le de Paris, les crânes des résis-

tants rapatriés et qui ont eu droit à une
cérémonie militaire solennelle, appartien-
nent à des héros de la résistance algérien-
ne contre le colonialisme français, à l’ins-
tar de Mohammed Lamjad Ben Abdelma-
lek dit Chérif Boubaghla (1854), Cheikh
Bouziane des Zaâtchas (1849), Moussa
El-Derkaoui, son conseiller militaire
égyptien, et Si Mokhtar Ben Kouider Al-
Titraoui.
Il s’agissait également de la tête momifiée
d’Aïssa El-Hamadi, qui fut le lieutenant de
Cherif Boubaghla et le moulage intégral
de la tête de Mohamed Ben-Allel Ben
Embarek, lieutenant de l’Emir Abdelka-
der.
Il s’agit d’une première étape de rapatrie-
ment des restes mortuaires des résistants
algériens. Les autorités algériennes fai-
saient part de la détermination de l’Etat de
poursuivre cette opération jusqu’au rapa-
triement de l’ensemble des restes des
résistants algériens pour qu’ils soient
enterrés sur la terre pour laquelle ils se
sont sacrifiés. Selon un recensement effec-
tué en avril 2018, le nombre de crânes
d’Algériens conservés au Musée de
l’Homme à Paris s’élève à 536 provenant
de toutes les régions d’Algérie. Alors que
ce Musée détient l’une des plus grandes
collections de crânes d’Europe avec près
de 18.000 crânes du monde entier.
Dans son édition d’avant-hier, le quotidien
américain le New York Times est revenu
sur ce dossier. Selon l’auteur de l’enquête,
des documents révèlent le geste français

comme embrouillé par la politique. Car, il
s’avère que des documents du musée et du
gouvernement français montrent que si six
des crânes restitués étaient ceux de résis-
tants, les autres n’étaient pas ou étaient
d’origine incertaine. Comment cela est
devenu possible, alors qu’une commission
d’experts des deux pays a travaillé
ensemble sur ce projet de rapatriement ?
«Les affaires diplomatiques ont prévalu
sur les affaires historiques», a déclaré
Catherine Morin-Dessailly, une sénatrice
française de centre droit qui a longtemps
travaillé sur les restitutions de restes.  En
réaction, le ministère français des Affaires

étrangère, cité par le quotidien newyorkais
a déclaré que la liste des crânes restitués
avait été «approuvée par les deux parties».
En effet, les ossements ont été restitués en
vertu d’un accord signé par les deux gou-
vernements le 26 juin 2020, qui compre-
nait une annexe de quatre pages détaillant
les identités des restes. Parmi eux, selon le
document obtenu par The Times, se trou-
vaient des voleurs emprisonnés et trois
fantassins algériens ayant effectivement
servi dans l’armée française.
Faut-il s’inquiéter maintenant de ces resti-
tutions qui semblent échappé à la rigueur
scientifique et législative ? Des scienti-

fiques, des chercheurs et autres anthropo-
logues s’interrogent sérieusement sur cet
aspect. Faut-il croire qu’il y avait réelle-
ment une malencontreuse erreur dans cette
complexe opération de restitution ? S’agit-
il d’une manipulation du quotidien comp-
te tenu du fait que la vérification est désor-
mais impossible quels que soient les docu-
ments invoqués. 
Cependant, d’autres observateurs et spé-
cialistes des affaires de rapatriements des
cranes pensent que l’article du NY Times
pourrait être une manipulation médiatique
de grande ampleur, dont le but est de créer
de la « zizanie », de la brouille dans les
relations entre les deux pays, qui venaient
juste d’entamer une période de dégel après
un froid et des déclarations hostiles. Des
parties radicales en France, notamment au
niveau du sénat et de l’Assemblée natio-
nale, mettent une grande pression sur tout
ce qui se rattache au dossier mémoriel
avec l’Algérie.  « Pour d’établir avec exac-
titude à qui a appartient tel ou tel crane il
faut passer par des documents », a indiqué
au Jeune Indépendant un des experts ayant
travaillé sur ce dossier en précisant que
ossements sont catalogués et bien identi-
fiés. Selon lui, l’article du NY Times est
truffé d’approximations.
L’article du quotidien américain n’a
d’ailleurs jamais interrogé les membres du
comité mixte d’experts scientifiques algé-
riens et français chargé de l’identification
et de la vérification de la provenance et de
l’origine des restes humains présumés
algériens conservés dans les collections
nationales françaises.  

Mohamed K.

60E ANNIVERSAIRE DES RELATIONS ALGÉRO-CUBAINES

Relations historiques à développer
L’ALGÉRIE ET Cuba, liés par une solide
amitié renforcée par une lutte commune
pour la liberté et la dignité, ont célébré,
hier à Alger, le 60e anniversaire de l’éta-
blissement des relations diplomatiques. La
cérémonie, présidée par le secrétaire géné-
ral du ministère des Affaires étrangères et
de la Communauté nationale à l’étranger,
Amar Belani, et l’ambassadeur de Cuba en
Algérie, Armando Vergara Bueno, au siège
du ministère, a été marquée par l’émission
d’un timbre-poste illustrant les deux
emblèmes nationaux, algérien et cubain.
Dans une allocution à cette occasion, M.

Belani a souligné que l’Algérie et Cuba
sont liés par des relations historiques et de
solidarité qui se sont nourries de la soif des
deux pays pour la justice et la paix, rele-
vant que « ces relations sont restées solides

à toutes épreuves, en dépit des mutations
qu’a connues le monde et la scène interna-
tionale ».
Pour M. Belani, « l’excellence des rap-
ports » entre les deux pays durant toute
cette période, en dépit de l’éloignement
géographique, est la meilleure preuve de la
solidité et de la sincérité des relations bila-
térales, notant que « les principes que par-
tagent Alger et La Havane et la convergen-
ce de leurs points de vue sur un nombre de
questions ont amené les deux pays au
cours de ces 60 ans, à jouer un grand rôle
dans la libération de beaucoup de peuples,
particulièrement dans le continent afri-
cain ».
Passant, en outre, en revue les haltes de
solidarité et d’amitié entre les deux pays, le
SG du ministère des Affaires étrangères

s’est arrêté, notamment, sur le soutien
cubain à l’Algérie durant la Guerre de libé-
ration nationale et le plaidoyer inlassable
de l’Algérie en faveur de la levée de l’em-
bargo économique imposé par les Etats-
Unis contre le pays insulaire.
Pour ce qui est de la coopération écono-
mique, M. Belani a indiqué qu’elle est
« excellente ». « L’existence d’un cadre
juridique bilatéral riche couvrant des sec-
teurs différents et la tenue de réunions
régulières mixtes entre les deux pays sont
la parfaite illustration », s’est-il félicité,
relevant toutefois qu’ «il reste encore du
travail à faire » pour hisser cette coopéra-
tion au niveau des relations diploma-
tiques ».
De son côté, l’ambassadeur cubain a souli-
gné que les relations bilatérales se sont

intensifiées dès les premiers jours de l’in-
dépendance de l’Algérie en 1962, tout en
rappelant que son pays avait été parmi les
premiers à ouvrir une ambassade à Alger
(en février 1963) et à envoyer quelques
mois seulement après une délégation de
médecins en Algérie.
Selon Armando Vergara Bueno, « les rela-
tions diplomatiques entre l’Algérie et Cuba
sont une source de fierté, compte tenu du
bilan plus que positif réalisé au cours de
ces 60 ans ». Le combat commun qu’ont
mené les deux pays en termes de lutte en
faveur de la libération des peuples oppri-
més et colonisés constitue une glorieuse
page, a-t-il affirmé, notant que ce combat
se poursuit en ce moment en faveur de la
libération des peuples palestinien et sah-
raoui. Mohamed Mecelti

ANP

Deux terroristes neutralisés à Tipaza
DEUX TERRORISTES ont été neutralisés hier mardi
dans la commune de Beni Mileuk, wilaya de Tipaza,
par des détachements de l’Armée nationale populaire
(ANP) qui ont récupéré également des armes et des
munitions lors d’une opération de ratissage “toujours
en cours”, a indiqué un communiqué du ministère de
la Défense nationale (MDN).
“Dans le cadre de la lutte antiterroriste et lors d’une
opération de recherche et de ratissage, des détache-

ments de l’Armée nationale populaire ont neutralisé,
aujourd’hui mardi 18 octobre 2022, à Chaabet Taouri-
rine dans la zone de la commune de Beni Mileuk, daïra
de Damous, wilaya de Tipaza en 1ère Région militai-
re, 2 terroristes”, précise le communiqué.
Selon la même source, lors de cette opération, les déta-
chements de l’ANP ont réussi également à récupérer
“deux pistolets mitrailleurs de type Kalachnikov, six
chargeurs de munition, une mine artisanale, des outils

de confection de bombe, deux paires de jumelles,
quatre téléphones portables, deux sac-à-dos et autres
objets”.
“Cette opération, toujours en cours, réitère la détermi-
nation et la vigilance de l’Armée nationale populaire à
traquer les criminels à travers tout le territoire national,
et à couper la voie devant toute forme de soutien aux
résidus de ces groupuscules criminels”, a conclu le
communiqué. M. D.
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4economie
numérique  
vers la régularisation de
certaines activités 
Le ministère de l’Economie de la
connaissance, des Start-up et des
Microentreprises veut mettre de l’ordre
en réglementant certaines activités et
nouveaux métiers apparus avec
l’émergence de l’économie numérique.
Fini l’anarchie dans certaines activités
exercées jusqu’à maintenant sans être
régies par un quelconque cadre
réglementaire. Le marketeur digital, le
VTC, l’administrateur des plates-
formes des réseaux sociaux et
l’infographe… sont, entre autres, les
activités qui seront concernées par un
nouveau cadre juridique. 
En effet, le ministre de l’Economie de
la connaissance, des Start-up et des
Microentreprises, Yacine El Mahdi
Oualid, a présenté un projet de loi
portant statut de l’autoentrepreneur
devant les membres de la commission
des affaires économiques, du
développement, de l’industrie, du
commerce et de la planification de
l’Assemblée populaire nationale. Le
ministre a affirmé que le texte de loi
vise à «définir le statut de
l’autoentrepreneur ainsi que les
conditions et les règles applicables à
l’exercice de l’activité
d’autoentrepreneur», signalant que le
statut de l’autoentrepreneur a été mis en
place en tant que proposition principale
lors des assises nationales sur
l’économie de la connaissance,
organisées l’année dernière. Le texte de
loi vise à organiser les nouvelles
activités économiques apparues avec
l’émergence de l’économie de la
connaissance et l’économie numérique,
lesquelles ne sont régies par aucun
cadre légal à ce jour, a indiqué le
ministre, qui a cité certaines de ces
activités. Il s’agit, entre autres, du
développeur d’applications web et
mobiles, du marketeur digital, du VTC,
de l’administrateur des plates-formes
des réseaux sociaux et de l’infographe.
Selon le ministre, cette mesure facilitera
aux jeunes l’accès au marché du travail
par l’auto-emploi, mais réduira aussi le
nombre des personnes activant dans le
marché parallèle sans couverture
sociale, contribuant ainsi à l’intégration
de cette catégorie dans l’économie
officielle. Le ministre a expliqué, en
outre, les conditions d’éligibilité pour
l’auto-entrepreneuriat que le texte de loi
a défini par «la pratique individuelle
d’une activité lucrative qui s’inscrit sur
la liste des activités éligibles fixées par
voie réglementaire». Il a mis en avant
les avantages accordés par la loi à
l’autoentrepreneur, à l’instar de
l’exemption d’immatriculation au
registre du commerce,
l’assujettissement à un régime fiscal
préférentiel, la couverture sociale et
l’éventualité d’ouvrir un compte
bancaire commercial.
L’autoentrepreneur est cependant tenu à
s’inscrire au Registre national de
l’autoentrepreneur, de faire la
déclaration auprès de la Caisse
nationale de sécurité sociale des non-
salariés (CASNOS) et la déclaration
d’existence auprès des services fiscaux,
et ce dans le but d’obtenir le numéro
d’identification fiscale (NIF), dans un
délai maximum de 30 jours, après
obtention de la carte de
l’autoentrepreneur. La loi impose
également la déclaration du chiffre
d’affaires, la présentation des comptes
bancaires commerciaux et/ou postaux
tous les six mois ainsi que la
déclaration du chiffre d’affaires et du
paiement des redevances auprès des
services fiscaux, conformément à la
législation et à la réglementation en
vigueur.

L. A. A.

Le nombre d’abonnés à la fibre optique
en Algérie a quintuplé au cours des trois
dernières années, dépassant les 406 000
abonnés jusqu’au mois d’octobre en cours,
a indiqué le ministère de la Poste et des
Télécommunications.  Le plan d’action du
secteur en termes de raccordement des
foyers à la fibre optique avance à un ryth-
me accéléré, sachant que le nombre
des abonnés à cette technologie a quintuplé
durant la période allant de fin 2020 jus-
qu’au mois d’octobre 2022, a souligné le
ministère dans un post sur sa page Face-
book. 
Le département de Karim Bibi-Triki comp-
tait, en effet, 72 314 abonnés à la fibre
optique au cours de l’année 2020. Le
nombre est passé à 165 244 abonnés au
cours de l’année 2021. En ce mois d’oc-
tobre, il a atteint 406 678 abonnés. Pour
atteindre les différents objectifs intermé-
diaires programmés, le ministère de la

Poste et des Télécommunications avait
révélé que la stratégie du secteur visait le
raccordement des deux tiers des foyers
(environ 6 millions de familles) au réseau
d’Internet fixe à l’horizon 2024, relevant
que deux millions de foyers seront raccor-
dés à ce service d’ici à 2024. 
Il convient de souligner que le nombre
d’abonnés à l’Internet fixe a connu une
courbe ascendante, passant à 4,5 millions
d’abonnés en octobre 2022, avec la préci-
sion que «l’objectif pour la fin de l’année
en cours est d’atteindre 4,7 millions
d’abonnés», selon les données révélées par
le ministère. Ce dernier a indiqué, dans le
même sens, que «le nombre d’abonnés au
service Internet fixe était estimé à 3,7 mil-
lions d’abonnés en 2020, passant en 2021 à
4,2 millions d’abonnés». Dans le cadre de
la stratégie tracée avec les différents sec-
teurs, l’ensemble des nouveaux quartiers et
des nouvelles villes seront raccordés avec

la technique de la fibre optique jusqu’au
domicile (FTTH), a indiqué le ministre,
dans une déclaration à la presse, au terme
d’une visite de travail et d’inspection à un
bon nombre de projets relevant de son sec-
teur dans la wilaya de Blida. 
Pour rappel, le pays comptait près de 40
millions d’abonnés à la 3G et à la 4G mobi-
le. Le ministre a souligné que l’enjeu,
actuellement, était d’œuvrer à l’améliora-
tion de la qualité et de consentir plus d’ef-
forts pour fournir un service de qualité. Il a
insisté, à cet égard, sur l’accélération de la
cadence des travaux de remplacement des
câbles en cuivre par la fibre optique, ce qui
permettra de fournir aux clients un service
à la hauteur de leurs attentes. Il a également
insisté sur la sensibilisation quant à l’usage
des cartes CIB et Dahabia, qui peuvent évi-
ter aux clients le déplacement vers les
agences.  

Lynda Louifi  

FibrE optiquE  

Le nombre d’abonnés a quintuplé 

A vec sept découvertes en
huit mois, l’Algérie
occupe la première

place du podium en matière
d’exploration pétrolière et
gazière. L’OPAEP a indiqué
que l’Algérie a enregistré,
depuis le début de l’année en
cours jusqu’au mois d’août der-
nier, sept nouvelles décou-
vertes, dont quatre pétrolières
et trois gazières.
Il s’agit de la découverte réali-
sée à Hassi R’Mel avec un
potentiel qui varie entre 100 et
340 milliards de m3 de gaz à
condensat, tandis que la
deuxième découverte a été réa-
lisée dans deux réservoirs
dévoniens à «In Ekker Sud
West-1» (IEKSW-1), dans le

périmètre de recherche In Amé-
nas 2. Le test de production a
donné lieu à 513 000 m3/jour
de gaz et 43 m3/jour de gaz à
condensant. La troisième
découverte a été réalisée au
puits de Tamzaia-3 (TAMZ-3)
sur le périmètre de recherche
Taghit, où une production de
gaz a été obtenue lors du test de
formation du réservoir siege-
nien (dévonien inférieur). La
quatrième découverte de pétro-
le a été, quant à elle, réalisée
suite au forage du puits d’ex-
ploration «Rhourde Ouled Dje-
mâa Ouest-1» (RODW-1),
selon le rapport de l’OPAEP
qui a affirmé que durant le test
de production, le puits a donné
lieu à 1 300 barils/jour d’huile

et 51 000 m3/jour de gaz asso-
cié.
L’Algérie est suivie par les
Emirats arabes unis avec cinq
nouvelles découvertes durant la
même période (trois décou-
vertes pétrolières et deux
gazières), l’Arabie saoudite
avec cinq découvertes gazières
et l’Egypte avec deux décou-
vertes (1 pétrolière et 1 gaziè-
re). Vient ensuite la Syrie avec
une découverte gazière, selon
la même source.
Avec les trois découvertes de
pétrole annoncées par l’Etat
des Emirats arabes unis, leurs
réserves s’élèvent au total à
près de 650 millions de barils.
Le pays a également réalisé une
nouvelle découverte de gaz

avec un volume de réserves
entre 28 et 42 milliards m3 qui
viennent s’ajouter à une précé-
dente découverte, annoncée en
février dernier, dans le cadre du
puits d’exploration offshore
«XF-002» à Abou Dhabi, selon
le rapport d’OPAEP. 
L’Organisation a enregistré
durant les huit premiers mois
de l’année en cours un total de
21 découvertes pétrolières et
gazières, a-t-on précisé dans le
rapport, notant que les pays
membres de l’OPAEP ont enre-
gistré, durant le deuxième tri-
mestre 2022, huit nouvelles
découvertes, dont quatre en
Algérie et quatre autres aux
Emirats arabes unis.

Lilia Aït Akli

Explorations pétrolièrEs Et gazièrEs au nivEau arabE 

L’Algérie en pole position 
L’Algérie a occupé la première place au niveau arabe en matière d’explorations pétrolières et gazières

durant les premiers mois de l’année 2022. C’est ce qu’a indiqué l’Organisation des pays arabes
exportateurs de pétrole (OPAEP), dans un rapport publié dans son bulletin mensuel.
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DEVANT les comportements irrespon-
sables des conducteurs de motos, Ghardaïa
vit une situation des plus dramatiques. La
vallée du M’zab compte sans conteste, au
niveau national, la plus haute densité de
ces deux-roues. Un record dont la ville se
passerait bien au vu des accidents et des
nuisances engendrés de jour comme de
nuit par les motards. Ce record est lié à la
situation géographique de cette ville, limi-
trophe d’autres villes telles que Bonoura,
Berriane et Guerrara. Ces dernières, en
compagnie de Ghardaïa, se placent en haut
du tableau pour ce qui est du nombre des
deux-roues. 
Celles-ci sont alors devenues pour les
Ghardaouis les destinations les plus
proches et les plus privilégiées du fait des
prix abordables lorsqu’on veut acquérir
une moto mais également un filon d’or
pour les réseaux spécialisés dans le vol de
ces deux-roues, écoulées, pour la plupart
d’entre elles, à Ouargla. 
C’est ainsi que l’utilisation des motos s’est
ancrée et s’est répandue dans cette région
du sud du pays, et ceci n’est pas sans pro-
voquer de sérieux ennuis, notamment en
l’absence du respect des règles de conduite

les plus élémentaires et du fait du manque
d’actions de prévention. Cette situation a
déclenché la colère des citoyens sur les
réseaux sociaux pour que cesse le phéno-
mène de ces motos, en majorités très
bruyantes et polluantes. 
Malgré les campagnes de lutte lancées par
les forces de l’ordre pour que soit jugulée
cette poussée d’insécurité, qui se voulait
continuelle mais qui semble s’essouffler,
le phénomène de l’insécurité routière, dont
les motocyclistes sont les principaux
acteurs, reste entier et les accidents se
comptent, au quotidien, par dizaines. 
L’insouciance, la conduite dangereuse et
l’inconvenance de la majorité des jeunes
motocyclistes ainsi que le non-respect des
règles conventionnelles de conduite sont à
l’origine de cette situation dans laquelle ils
mettent leur vie en danger ainsi que celle
des piétons et des autres usagers de la
route. 
La quasi-majorité des motocyclistes ont eu
à l’usure aussi bien les services de l’ordre,
qui se trouvent dépassés dans leur lutte
contre ce phénomène ravageur, que les
automobilistes, voire les piétons, qui assis-
tent impuissants à la conduite dangereuse

qui les exposent continuellement au dan-
ger. «Le fait d’entendre un motocycliste
arriver derrière moi me stresse car c’est
synonyme de danger. On n’est jamais sûr
de quel côté il va doubler», a confié au
Jeune Indépendant un automobiliste, avant
d’ajouter : «Je me suis fait aux petits
bobos occasionnés régulièrement à mon
véhicule par les motocyclistes, mais je
crains pour leur vie tellement ils sont vul-
nérables car mal protégés.» Un autre auto-
mobiliste s’est montré plus outré par ce
qu’il qualifie de «nouvelle forme de terro-
risme». 
«Rappeler à l’ordre ces jeunes qui se
croient tout permis exige du courage car
cela peut vous mener aux insultes, voire
aux représailles. Que d’usagers de la route
se font malmener, voire tabasser, par ces
motocyclistes qui envahissent impuné-
ment l’espace urbain. Il est temps que
l’ordre soit rétabli afin que le citoyen évo-
lue en sécurité et en toute sérénité dans son
espace urbain», a-t-il dit. La situation est
qualifiée par des citoyens de catastro-
phique. Ils estiment que ces motocyclistes,
qui ne se conforment à aucune règle de
conduite, constituent une atteinte à leur

sécurité et leur sérénité ainsi qu’un danger
permanent pour leur vie car ils sont source
de nuisances sonores et de pollution. A ce
propos, selon les données du Conseil inter-
national sur le transport propre (ICCT), les
scooters et motos polluent beaucoup plus
que les voitures. Par litre de carburant
consommé, leurs émissions de monoxyde
de carbone sont vingt fois plus élevées que
celles des voitures propulsées au diesel. 
Ainsi, la sonnette d’alarme est tirée pour
que soit mis un terme au nombre important
de morts et de blessés dans des accidents
de motos. 
A Ghardaïa, les risques que les motocy-
clistes présentent sont un enjeu que l’on ne
peut résoudre que dans une approche col-
lective. Un plan de prévention et des
actions continues de sécurité routière doi-
vent, au plus pressé, être menés par les ser-
vices de la sûreté de la wilaya, auxquels
doivent se joindre les forces vives de la
société civile qui s’est, jusqu’alors, mon-
trée impassible devant ce phénomène ainsi
que l’ensemble des acteurs institutionnels,
estiment les citoyens écœurés par la situa-
tion. 

De Ghardaïa, Aissa Hadj Daoud

GHARDAÏA

Des motocyclistes sèment la terreur

C’ est ce qu’a expliqué au
Jeune Indépendant le
lieutenant Khaled Ben

Khalfallah, chargé de l’informa-
tion à la direction de la Protection
civile de la wilaya d’Alger. Il a
précisé que lorsque la pièce est
close, la fuite de gaz peut engen-
drer une explosion, comme ce fut
le cas dans la commune d’El-
Hamiz il y a de cela 4 ans, où les
unités de la Protection civile sont
intervenues dans l’habitation
d’une famille victime d’une fuite
de gaz, causant trois blessés et
l’effondrement de la façade de
leur villa. 
M. Khalfallah a mis en avant les
bons gestes à adopter pour préve-
nir ces drames, notamment l’aé-
ration, la vérification des raccor-
dements des appareils qui fonc-
tionnent avec le gaz et l’installa-
tion du gaz, car une installation
vétuste entraîne une fuite de gaz

qui peut se produire au niveau
d’un tuyau de raccord usé, de
l’appareil lui-même ou alors
d’une canalisation dont les sou-
dures se sont altérées au fil des
années. Il est question également
de conserver les appareils en bon
état de marche et de procéder à
leur entretien par un profession-
nel qualifié. «L’entretien de toute
installation est primordial, même
si l’appareil est neuf parce que ce
dernier n’est pas à l’abri de
défaut de fabrication», a-t-il
affirmé.
Selon le lieutenant Ben Khalfal-
lah , il est important de vérifier
régulièrement les robinets de gaz.
Sept personnes ont été brûlées au
troisième degré, dont trois sont
dans «un état critique», dans
l’explosion d’un immeuble due à
une fuite de gaz hier matin à
Boufarik (Blida), a indiqué un
communiqué de la Protection

civile. Pour sa part, le capitaine
Mohamed Neche, chef de service
prévention et documentation de
la Protection civile, a précisé que
cette explosion due à une fuite de
gaz est survenue hier, vers 6h du
matin, dans un appartement situé
au 1er étage d’un immeuble de
cinq étages, sis à la Cité des Ver-
gers, dans la commune de Boufa-
rik (Blida). Selon le communi-
qué, les victimes ont été évacuées
vers l’hôpital de Boufarik. Deux
heures après ce drame, une autre
explosion de gaz est survenue
hier, vers 8h24, dans un domicile
rural, dans le village de Dhaafa,
dans la commune de Babor, dans
la wilaya de Sétif, a indiqué un
communiqué de la Protection
civile. Selon la même source,
l’incident a provoqué la mort
d’un nourrisson de deux ans,
dont le corps a été extrait des
décombres, alors que deux autres

personnes ont été blessées, dont
une mère et sa fille âgée de 28
ans. En plus des pertes humaines,
l’explosion a entraîné l’effondre-
ment total de la maison, a-t-on
précisé.
Le wali de Sétif, Mohamed
Amine Dremchi, accompagné
par le président de l’APW, s’est
rendu hier à l’hôpital de Ain
Kebira pour s’enquérir de l’état
de santé des blessés à la suite de
ce drame.
Pour rappel, au mois de mars der-
nier, une autre explosion, suite à
une fuite de gaz, s’est produite un
vendredi matin dans le quartier
Saïd Otba à Ouargla, entraînant
la mort de deux personnes et fai-
sant un blessé, en plus de l’effon-
drement partiel d’une bâtisse à
deux niveaux, a indiqué un com-
muniqué des services de wilaya
de la Protection civile. L’incident
a causé le décès de deux enfants

âgés de 5 et 8 ans, dont les
dépouilles ont été déposées à la
morgue de l’hôpital
Mohamed6Boudiaf (Ouargla).
Leur père, âgé de 56 ans, blessé,
a été évacué aux urgences de la
même structure de santé, selon la
même source.
Une enquête a été ouverte par les
services compétents pour déter-
miner les circonstances de cette
explosion. Un mois plus tard,
cinq personnes ont trouvé la mort
et 20 autres ont été blessées suite
à une explosion provoquée par
une fuite de gaz dans une maison
à Bordj Bou Arréridj (250 km à
l’est d’Alger), a indiqué un com-
muniqué de la Protection civile.
Le drame est survenu vers 9h30
au quartier du 5-Juillet, au
centre-ville de Bordj Bou Arré-
ridj, provoquant l’effondrement
de plusieurs maisons.

Samia Acher

FUITES DE GAZ

Le tueur silencieux sévit encore 
Les explosions
survenues à

l’intérieur
d’habitations sont
essentiellement

dues à des fuites de
gaz causées

généralement
par une installation

vétuste, mal
entretenue, ou bien
suite à un mauvais
raccordement aux

réchauds à gaz
ou aux cuisinières.
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LE RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE, UNE  MENACE POUR   LA  SÉCURITÉ MONDIALE 

Quelle politique pour l’Algérie ?
PROFESSEUR DES UNIVERSITÉS, EXPERT INTER-
NATIONAL DOCTEUR D’ ETAT 1974- ABDERRAHMA-
NE  MEBTOUL DIRECTEUR D’ÉTUDES MINISTÈRE
INDUSTRIE-ENERGIE 1974/1979-1990/1995-
2000/2006-2013/2015

La télévision de l’Assemblée française « LCP»,
émission  «  ces idées qui gouvernent le  monde »
animée par le docteur Emile MALET  directeur

général de la  revue « Passages », de l’organisation
ADAPES, Président du Forum Mondial du Développe-
ment Durable et ami de l’Algérie, a organisé un important
débat  sur l’impact du réchauffement climatique  et la
sécurité mondiale qui a été enregistrée le 13 octobre et qui
sera diffusée le lundi 24 octobre 2022 à 22h30 heure Algé-
rie.  « Comme le note avec justesse  lors de la présentation
de l’émission le docteur Emile Malet «  perturbations cli-
matiques extrêmes. Sécheresses maximales et inondations
dévastatrices. Canicules terrestre et maritime. Tempêtes et
ouragans. Biodiversité frappée et mutilée. Morts et blessés
humains, animaux aussi... Rien ne nous fut épargné au
cours de cette période estivale 2022. Et ce nuage catastro-
phique fut quasiment ubiquitaire, de France avec des bra-
siers d’une violence inouïe à l’ensemble du bassin médi-
terranéen, en Asie et en Afrique, au Moyen Orient et
autour des contrées du Pacifique ». Les intervenants ont
été Brice Lalonde, ancien ministre de la transition écolo-
gique et de la cohésion des territoires , ex  sous-secrétaire
général de l’ONU,  coordonnateur exécutif de la Confé-
rence des Nations Unies sur le développement durable
(Rio+20),  le Professeur Hervé Le Treut, spécialiste de la
simulation numérique du climat, membre de l’Académie
des sciences, professeur à l’École polytechnique et à la
Sorbonne,   Fabienne Keller, Députée européenne, diplô-
mée de l’Université de Californie , Ecole polytechnique,
Daniel Salmon, sénateur d’Ille-et-Vilaine, EELV,  profes-
seur des Écoles  et  Abderrahmane Mebtoul, professeur
des Universités, expert international, Cette présente
contribution présente les grands axes des interventions sur
un sujet qui engage la sécurité du  monde et bien évidem-
ment celle  de l’Algérie sous segment de l’Afrique
1. Je suis intervenu  où j’ai mis en relief  qu’avec les dif-
férents conflits  pouvant conduire à des guerres  pour l’eau
dans différentes contrées du monde, ,  la nappe de l’Albien
est la plus grande nappe d’eau souterraine au monde, envi-
ron  50.000 milliards de mètres cubes,  étant  à cheval sur
trois pays, l’Algérie, la Libye et la Tunisie. 70 % de la
nappe se trouvant  en territoire algérien au sud-est du
pays. L’Algérie a adopté un plan ambitieux contre le
réchauffement climatique  du fait   qu’elle  a connu, au
cours du siècle dernier, une augmentation de température
de 0,3°C par décennie ainsi qu’un déficit de pluie de 15%,
ayant  opté   pour un programme ambitieux d’unités de
dessalement d’eau de mer. C’est que  les impacts princi-
paux du changement climatique se traduisent par une
pénurie des ressources hydriques, la dégradation de la
qualité de l’eau, l’intrusion des eaux marines au niveau
des nappes aquifères et la détérioration des infrastructures,
causée principalement par les inondations. L’Algérie s’est
engagée dans la lutte contre le changement climatique où
en 2015, elle a ratifié l’Accord de Paris sur le climat
(COP21). Bien avant, en juin 1992, l’Algérie a signé la
Convention-cadre des Nations unies sur les changements
climatiques (CCNUCC) et l’a ratifiée en juin 1993, ayant
participé à la Conférence des parties de la convention-
cadre des Nations unies sur les changements climatiques
(COP25), qui s’est déroulée à Madrid (2-13 décembre
2019. Le plan de relance de l’économie verte a pour
objectif d’encourager le recyclage et de promouvoir les
industries de transformation écologiques à travers la mise
en place des incitations fiscales pour les sociétés indus-
trielles qui s’engagent à réduire l’émission de gaz et de
déchets chimiques. Dans le domaine du torchage du gaz,
les efforts déployés ont permis de baisser les gaz brûlés de
500 millions de M3 durant l’année 2020-2021. Le Groupe
pétro-gazier national, Sonatrach   l’initiative Zéro Routine
Flaring by 2030, lancée en 2015 par le Secrétaire général
des Nations Unies et le président du Groupe de la Banque
mondiale et visant à mettre fin au torchage systématique
de gaz d’ici 2030 . Récemment, l’Algérie a mis en place
un Plan national Climat 2020-2030 portant sur 155 projets
pour la réduction des émissions du gaz à effet de serre,
l’adaptation avec les impacts négatifs des changements
climatiques et l’accompagnement de la gouvernance cli-
matique. Elle s’est engagée à réduire de 7 % de ses émis-

sions des gaz à effet de serre, un taux qui pourrait atteindre
22 % d’ici 2030 si elle arrivait à bénéficier de l’aide finan-
cière pour financer les grands projets visant à s’adapter
avec les changements climatiques.  L’Algérie, à travers ce
plan, vise à produire 30/40% de son énergie électrique à
partir de ressources renouvelables à l’horizon 2030/2035,
soit 22.000 Mégawatt, en plus de l’adoption d’un pro-
gramme de conversion en GPL de 150.000 véhicules tout
en créant des structures nationales devant concrétiser des
stratégies pour la production de l’énergie propre dont l’hy-
drogène vert, ainsi que la . relance du projet du Barrage
vert en vue de son expansion à une superficie de 4,7 mil-
lions hectares durant les prochaines années s’inscrit éga-
lement dans cette stratégie de lutte contre le réchauffe-
ment climatique.  Grâce à son grand potentiel d’énergie
solaire, ses importantes ressources en gaz naturel et les
infrastructures qui l’accompagnent, l’Algérie est en bonne
position pour produire de l’hydrogène vert et éventuelle-
ment bleu (à partir de gaz naturel avec captage et stocka-
ge du carbone)   d’où l’urgence de revoir le modèle de
consommation énergétique afin de s’adapter aux nou-
velles mutations 2022/2025/2030.
2.-Les intervenants ont surtout insisté sur les impacts du

réchauffement climatique au niveau mondial  car toute
action  dans une zone déterminée du globe  a un impact
sur le reste du monde, où depuis  1850, notre planète s’est
déjà réchauffée en moyenne de 1,1°C. Selon le sixième
rapport d’évaluation du Groupe d’experts intergouverne-
mental sur l’évolution du climat (GIEC), le réchauffement
planétaire en cours pourrait atteindre 1,5°C à 4,4°C d’ici
2100. Les experts du GIEC indiquent que le réchauffe-
ment climatique devrait être contenu à +1,5°C au maxi-
mum d’ici 2100 pour éviter que notre climat ne s’embal-
le. Cette limitation sera hors de portée à moins de réduc-
tions immédiates, rapides et massives des émissions de
gaz à effet de serre pour atteindre la neutralité carbone en
2050 : il ne faudra plus émettre dans l’atmosphère plus de
CO2 que ce que nous sommes capables d’en retirer Réus-
sir la transition énergétique nous permettra d’envisager un
avenir économique plus solide et plus durable. En favori-
sant l’essor de nouvelles technologies et industries, cette
transition peut contribuer à l’augmentation de la croissan-
ce économique absolue, délivrer des retours sur investis-
sement plus durables et garantir à tous un meilleur cadre
de vie.  Les conséquences indirectes qui concernent direc-
tement la population et l’environnement sont les sui-
vantes :  augmentation des crises alimentaires et de l’eau,
notamment dans les pays en voie de développement,
menace d’existences en raison d’inondations et d’incen-
dies de forêt, risques sanitaires en raison de la hausse de la
fréquence et de l’intensité de vagues de canicule, consé-
quences économiques pour l’élimination des consé-
quences climatiques , prolifération des nuisibles et des
maladies, perte de la biodiversité en raison de la capacité
et de la vitesse d’adaptation limitées de la faune et de la
flore , acidification des océans due aux concentrations de
HCO3 élevées dans l’eau en raison de la hausse des
concentrations de CO2, nécessité d’agir dans tous les sec-

teurs (p. ex. agriculture, sylviculture, énergie, infrastruc-
ture, tourisme.
3.- Le réchauffement climatique a plusieurs  effets : haus-
se du niveau des mers, modification des océans, amplifi-
cation des phénomènes météorologiques extrêmes,
menaces sur les plantes et les animaux,   bouleversement
des conditions de vie humaine ; impact sur le système de
santé et la crise alimentaire.  Premièrement, pour la haus-
se du niveau des mers, le constat est la   hausse moyenne
des températures qui provoque une fonte des glaces conti-
nentales (glaciers, icebergs, etc.). Le volume de glace fon-
due vient s’ajouter à celui de l’océan, ce qui entraîne une
élévation du niveau des mers.. Près de 30 % de cette élé-
vation est due à la dilatation causée par l’augmentation de
la température de l’eau.  Entre 1901 et 2020,  le taux
moyen d’élévation du niveau marin s’accélère,  était de
près d’1,3 mm par an entre 1901 et 1971, d’environ d’1,9
mm par an entre 1971 et 2006, et il atteint près de 3,7 mm
par an entre 2006 et 2020. Le GIEC estime que le niveau
des mers pourrait augmenter de 1,1 m d’ici 2100. Comme
impact, les   zones côtières seront confrontées à des inon-
dations dans les zones de faible altitude plus fréquentes et
plus violentes et à l’augmentation de l’érosion du littoral.
Deuxièmement, la modification des océans qui  absorbent
naturellement du gaz carbonique, en excès dans les
océans, acidifie le milieu sous-marin . Une acidification
trop importante des eaux marines peut provoquer la dis-
parition de certaines espèces, notamment des végétaux et
des animaux tels que les huîtres ou les coraux. En plus de
son acidification, les activités humaines entraînent
d’autres modifications des océans : baisse de sa teneur en
oxygène, réchauffement et augmentation de la fréquence
des vagues de chaleur marines.  Ces changements affec-
tent les écosystèmes marins, et les populations qui en
dépendent.  Troisièmement,  l’amplification des phéno-
mènes météorologiques extrêmes,  provoque l’évapora-
tion de l’eau , ce qui modifie le régime des pluies. Cela
apporte des pluies plus intenses, avec les inondations qui
les accompagnent dans certaines régions, et des séche-
resses plus intenses et plus fréquentes dans de nombreuses
autres régions. En effet, lors de pluies violentes, les sols ne
peuvent pas fixer l’eau. Elle s’écoule alors directement
vers les cours d’eau plutôt que de s’infiltrer. Dans ces
conditions, les nappes d’eau souterraines peinent à se
reconstituer. Le réchauffement planétaire entraîne d’autres
dérèglements tels que le dérèglement des saisons et le
déplacement des masses d’air qui pourraient, à long
terme, accroître le nombre d’événements climatiques
extrêmes : tempêtes, ouragans, cyclones, inondations,
vagues de chaleur, sécheresses, incendies... Quatrième-
ment,  le réchauffement climatique est une menace sur les
plantes et les animaux car les  cycles de croissance des
végétaux sauvages et cultivés sont modifiés : gelées tar-
dives, fruits précoces, chute des feuilles tardives, etc.
Beaucoup d’espèces ne supporteront pas les nouvelles
conditions climatiques et l’agriculture devra s’adapter en
choisissant des espèces précoces..

A SUIVRE
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IL TERMINE À 12E PLACE DU BALLON D’OR 2022 : 

Un jour, Mahrez sur le toit du Monde ?  
Les votes ont parlé. Livré leur verdict. Dans la foulée du sacre du franco-algérien (on n’oublie pas même

si les médias de l’Hexagone éludent la question quand il s’agit de l’image de la France, une couronne
de ce métal précieux titille bien évidemment l’égo « bleu, blanc, rouge ») Karim Benzema, désormais roi
parmi les rois du jeu à onze mondial, dans l’écrasante mais non moins festive ambiance du cérémonial
durant laquelle les « m’as-tu vus », y compris les super stars du show bizz, se sont imposés à des images

qui ont naturellement fait le tour de la planète, on a pu, pour notre part, à la lecture des verdicts,
retrouver un nom bien familier. 

PAR AZOUAOU AGHILES

La fierté du football algérien. Il
s’agit, vous l’aurez deviné, de notre
Mahrez national, le sociétaire du

grand Manchester City et leader incontes-
table de Premier League, qui vient de faire
un formidable bond en avant en pointant à
la 12e place (pas mal entre nous et les
sceptiques et rabats joies sont priés de
repasser) enviable à plus d’un titre. En plus
clair, et en attendant mieux (il a le poten-
tiel, le bagage et le répertoire pour bouscu-
ler la hiérarchie) il frappe plus que jamais
aux portes du « Top 10 ». 12e et bien
mieux que nombre de monstres sacrés (on
ne citera pas les noms à la réputation indis-
cutable) officiant sur le Vieux Continent.
Une des forces de frappe des «Cityzens» la
saison dernière (il en était le meilleur
buteur avec la bagatelle de 27 réalisations
et neuf passes décisives tant en champion-
nat d’Angleterre qu’en ligues des cham-
pions européenne où il a particulièrement
brillé malgré un statut de joker de luxe que
les observateurs ne comprennent toujours
pas) Mahrez, s’il aspire à mieux, vaut bien
mieux et le … vaut bien, ne figurait pas
pour rien dans une liste finale ne compre-
nant pas plus de 30 nommés. Retenu pour
la 4e fois de sa carrière parmi la fine fleur
du gotha universel (7e en 2016,10e en
2019 et 20e en 2021), les langues four-
chues, en embuscade, vous diront que le
capitaine des « Verts » n’est plus ce qu’il
était. Sans un bon ratio en temps de jeu et
« victime » de la philosophie et donc de
choix pour le moins contestable de son
coach, Guardiola, notre ailier de charme et
porte-drapeau, met toujours d’accord les
analystes et puristes sur son immense
talent. Croient, et ce n’est pas pour rien

qu’il pointe à une bonne position, en une
possible rédemption. Pour aspirer au
même destin que son « compatriote »,
Benzema (34 ans à la remise du précieux
trophée) qui évolue sous d’autres couleurs
nationales. Notre héros du Caire (cham-
pion d’Afrique en 2019), aujourd’hui âgé
de 31 ans, peut rêver à la même trajectoire
que le nouveau Ballon d’Or qui a su, tel le
phénix, renaître de ses cendres. Confondre
ses détracteurs et passer de paria à héros.
Trois ans pour un bonus et le droit de rêver.
Il s’agira pour lui de digérer les deux
échecs (CAN camerounaise- Mondial
qatari où il manquera beaucoup) successifs

d’une année à oublier au même titre que
les « Fennecs », et de rebondir au plus vite.
En prenant à nouveau ses responsabilités.
En s’imposant comme pion indispensable
dans le très compliqué échiquier de l’im-
prévisible Guardiola. Après la promesse de
l’inimitable Rabah Madjer et sa légendaire
talonnade lors d’une soirée mémorable de
Vienne (1987) où il ravira la Coupe aux
grandes oreilles au géant bavarois, le
Bayern de Munich, le temps est peut-être
venu pour Ryad de passer à un autre stade.
En s’imposant comme le futur N°1 au
monde dans les trois prochaines saisons.
Rendez-vous est pris.  

HANDBALL FÉMININ :
LE TOURNOI ‘’SARAH
BABAHOUN’’ RELANCÉ
À ORAN APRÈS 7 ANS
D’ABSENCE
LE TOURNOI DE handball féminin,
dédié à la mémoire de l’ex-joueuse
de l’équipe nationale Sarah Baba-
houn, sera relancé en début
novembre prochain après près de sept
ans d’absence, a-t-on appris mardi
des organisateurs. Le tournoi en
question aura lieu du 2 au 6
novembre à la salle omnisports Akid-
Lotfi à Oran, a indiqué à l’APS le
président du CHT Oran, Sid Ahmed
Djendara, organisateur du tournoi en
collaboration avec la direction locale
de la jeunesse et des sports (DJS).
Outre le club organisateur, qui évolue
en nationale 1, d’autres formations
sont invitées à cette manifestation qui
s’inscrit également dans le cadre des
festivités célébrant le 68e anniversai-
re du déclenchement de la guerre de
libération nationale. Il s’agit du MC
Alger, HBC El Biar, JS Skikda, AC
Castors (Oran), HC Mila, NRF
Constantine et la sélection nationale,
a précisé Sid Ahmed Djendara, qui a
tenu au passage à rendre hommage à
la DJS «pour avoir accepté de
prendre totalement en charge cette
compétition». «On avait à cœur de
relancer ce tournoi organisé pendant
sept éditions avec la présence des
clubs étrangers avant qu’il connaisse
un coup d’arrêt depuis 2015. Ce sera
aussi une occasion pour les clubs par-
ticipants de préparer la nouvelle sai-
son qui démarrera dans les pro-
chaines semaines», a encore ajouté le
président du CHTO, dont les deux
équipes seniors (Messieurs et dames)
ont raté, en fin de saison passée et
pour la deuxième fois de suite, l’ac-
cession parmi l’élite. Sarah Baba-
houn, décédée dans les années 1980 à
l’âge 20 ans, était une gardienne de
but prometteuse de la sélection natio-
nale féminine de handball. Elle a
quitté ce monde des suites d’une
maladie.

COUPE DE LA
CONFÉDÉRATION :
L’USMA AFFRONTERA
LES SUD-AFRICAINS
DE CAP TOWN CITY FC
L’USM Alger, seul représentant algé-
rien en Coupe de la Confédération
africaine de football (CAF) après
l’élimination de la JS Saoura, affron-
tera les Sud-africains de Cap Town
City FC au 2e tour préliminaire addi-
tionnel, selon le tirage au sort effec-
tué mardi au siège de l’instance
continentale au Caire en Egypte. La
première manche se jouera en
Afrique du Sud le mercredi 2
novembre, alors que le match retour
est programmé une semaine plus tard
(mercredi 9 novembre) au stade du 8-
mai 1945 de Sétif. Exemptée du 1er
tour préliminaire, l’USMA s’est qua-
lifiée pour le 2e tour préliminaire
additionnel, en éliminant les Togolais
de l’ASC Kara (aller à Lomé : 2-0,
retour à Sétif : 2-1). De son côté, la
formation de Cap Town City a été
éliminée au 2e tour préliminaire de la
Ligue des champions, après sa défai-
te à deux reprises lors de la double
confrontation face aux Angolais de
Petro Atlético (aller : 3-0, retour : 1-
0). Pour rappel, la JS Saoura qui
aspirait accompagner le club algérois,
a raté une belle occasion de se quali-
fier, en concédant le nul samedi à
Sétif face aux Ivoiriens du Sporting
Gagnoa (0-0). Lors de la première
manche disputée au stade de
Yamoussoukro, la JSS s’est inclinée
(1-0).
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KARIM BENZEMA SUR LE TOIT DU MONDE, LAURÉAT DU 66ÈME
BALLON D’OR 

De paria à héros, ou l’histoire
d’une rédemption

L’attaquant du Real a connu une trajectoire singulière auprès du grand public, passant d’immense espoir
du foot à une image de délinquant avant de retourner l’opinion.

Karim Benzema a remporté ce lundi
son premier Ballon d’Or, récompen-
sant une saison 2021-22 exception-

nelle qui l’a vu marcher sur l’Europe et rem-
porter la Ligue des Champions avec le Real
Madrid. Un moment d’Histoire ! Karim
Benzema est le lauréat du 66ᵉ Ballon d’Or
suite à une saison 2021-2022 époustouflante
qui l’a notamment vu remporter la Ligue des
Champions et la Liga avec le Real Madrid !
L’ancien joueur de l’OL a mis fin
à cette longue période de disette tricolore en
inscrivant son nom au palmarès qui a récom-
pensé les plus grands footballeurs de leurs
époques. 24 ans après le sacre de Zinedine
Zidane, la même année que le Mondial rem-
porté par la France en 1998, Karim Benze-
ma, international français depuis 2007 (97
sélections, 37 buts) devient le cinquième
Bleus à soulever ce trophée après : Raymond
Kopa (1958), Michel Platini (1983, 1984,
1985), Jean-Pierre Papin (1991) et Zinedine
Zidane (1998) donc. Cela le place haut, très
haut dans la hiérarchie des meilleurs foot-
balleurs français de l’histoire, lui qui est
devenu en mars 2022 le meilleur marqueur
français de tous les temps avec plus de 400
buts, devant Thierry Henry. Recevant le tro-
phée des mains de Zidane lors de la cérémo-
nie organisée au Théâtre du Châtelet à Paris,
Benzema a été sacré devant le Sénégalais
Sadio Mané (Liverpool), champion
d’Afrique qu’il avait battu en finale de la
Ligue des champions en mai (1-0), et le
Belge Kevin De Bruyne (Manchester City).
Il succède à Lionel Messi, vainqueur l’an

dernier de son septième trophée décerné par
le magazine France Football. Pour rompre,
comme Luka Modric en 2018, l’intermi-
nable monopole Messi-Cristiano Ronaldo,
Benzema a quasiment tout gagné sur la sai-
son 2021-2022 : Ligue des champions et
Championnat d’Espagne en club, Ligue des
nations en sélection, titres de meilleur buteur
et joueur d’Espagne en 2021-
2022... «Voir (ce trophée) devant moi, c’est
une fierté. Je repense à quand j’étais petit,
tout le travail, je n’ai jamais lâché. C’est un
rêve de gamin, j’ai grandi avec ça dans la
tête», a déclaré Benzema au moment de
recevoir son prix, barbe épaisse et fines
lunettes, vêtu d’un costume sombre et d’une
chemise blanche à col noir inspirés d’une

tenue de son idole, le rappeur Tupac Shakur.
De quoi estomper une image parfois écornée
en France, où cet attaquant altruiste à la
technique léchée a souvent été rattrapé par
les dossiers extra sportifs, de l’affaire
«Zahia», où il a été relaxé, à l’affaire de la
«sextape», où il a été condamné à un an de
prison avec sursis pour «complicité de tenta-
tive de chantage» à l’encontre de son ancien
équipier Mathieu Valbuena. Absent de
l’équipe de France entre 2015 et 2021 en rai-
son de ces démêlés, privé notamment du
Mondial-2018 remporté par les Bleus, l’atta-
quant aux 97 sélections peut désormais se
projeter avec appétit vers le Mondial-2022
au Qatar (20 novembre-18 décembre).
Réformé cette année et recentré sur la saison
sportive et non l’année civile, le règlement
du Ballon d’Or s’est avéré encore plus favo-
rable au Français, insistant sur «les perfor-
mances individuelles» et le «caractère déci-
sif et impressionnant» des postulants. Robert
Lewandowski (4e) a certes réalisé une nou-
velle saison pleine au Bayern Munich avant
de rejoindre Barcelone cet été, mais le Polo-
nais n’a guère brillé en Europe. Kylian
Mbappé a été étincelant avec le Paris SG
mais a subi la loi du Real de Benzema en
huitièmes de finale de Ligue des champions
et il échoue à une décevante 6e place. Quant
à Sadio Mané, il a perdu contre le Real en
finale de C1 (1-0), après avoir été champion
d’Afrique avec le Sénégal et vice-champion
d’Angleterre avec Liverpool. Kevin De
Bruyne, vainqueur de la Premier League
avec Manchester City, complète le podium.

A CHAUD : 

«J’AI GRANDI AVEC ÇA DANS MA TÊTE»
Karim Benzema est devenu lundi soir le 66e lauréat du Ballon d’Or.
Le trophée lui a été remis par son prédécesseur, Zinédine Zidane,
qui attendait un successeur depuis 1998. L’attaquant du Real
Madrid, ému, s’est souvenu du gamin qui rêvait de cette consécra-
tion. Et il n’a pas oublié les moments plus compliqués d’une car-
rière tout sauf linéaire. Ça ne pouvait être que lui. Zinédine Zidane.
Ça ne pouvait être que le grand frère. Et c’est lui qui a remis le Bal-
lon d’Or à Karim Benzema, lundi sur la scène du théâtre du Châte-
let. De suspense, il n’y a pas eu. Il y a bien longtemps qu’il avait
été éventé. Parce que Benzema avait fait le travail depuis belle
lurette. Lundi soir, personne ne pouvait briser le rêve que le petit
Karim avait fait dès ses premiers pas sur les terrains de Bron.
«C’est une fierté», a-t-il reconnu d’emblée. Visiblement ému, l’at-
taquant du Real Madrid a fendu l’armure et s’est replongé dans ses
souvenirs : «Je repense à tout le travail fourni, je n’ai jamais lâché
parce que c’était un rêve de gamin. J’ai grandi avec ça dans ma tête.
Et les deux modèles de ma vie, Zizou et Ronaldo, m’ont donné de
la motivation.» «Travail» et «ne rien lâcher» auront été les maîtres-
mots de son discours de couronnement. Parce qu’à bientôt 35 ans -
il les aura le 19 décembre prochain -, Benzema est un formidable
message d’espoir et une sacrée raison d’y croire. Parce qu’il fut un
temps, pas forcément si éloigné, où la récompense individuelle ulti-

me ressemblait un mirage. Et puis, à force de travail et d’abnéga-
tion, l’international français y est parvenu. Comme Zizou. Comme
Ronaldo, le Brésilien. Comme les copains du Real, Cristiano
Ronaldo et Luka Modric. Il n’a pas boudé son plaisir, remerciant
ses présidents marquants, Florentino Perez et Jean-Michel Aulas.
Mais l’international français (97 sélections) n’a pas oublié de sou-
ligner les périodes de doute qui l’ont poussé à passer la surmulti-
pliée et mettre les bouchées doubles. «Il y a eu des moments plus
difficiles pour moi. Des périodes où, par exemple, je n’étais pas en
sélection. Je travaillais beaucoup aux entraînements et mon entraî-
neur (Zinédine Zidane) me disait de conserver ma joie de jouer et,
qu’un jour, je gagnerais ce trophée-là. Je suis fier de mon parcours.
Et, comme je l’ai dit, ç’a été difficile, a-t-il martelé. Pour mes
parents, pour ma famille… Mais ça n’a fait que me renforcer men-
talement.» Meilleur buteur du dernier championnat d’Espagne,
vainqueur de la Liga, de la Ligue des champions et de la Ligue des
Nations, Karim Benzema a toujours été un numéro 9 dans un corps
de 10. Celui qui marque, mais aime faire plaisir aux autres. Celui
qui prend. Et offre. Au soir de son plus bel accomplissement per-
sonnel, Benzema, une nouvelle fois, n’a pas oublié les copains
: «Ce Ballon d’Or est individuel, mais ça reste une récompense col-
lective : c’est le Ballon d’Or du peuple.»

Polémique : Gros sandale au Real Madrid !
Si le Real Madrid a été largement mis à l’honneur durant la soirée du
Ballon d’Or, une atmosphère de polémique plane toutefois au-dessus
du club merengue. Hier soir, le Real Madrid a été largement mis à
l’honneur lors de la soirée du Ballon d’Or. Le club merengue a en
effet pu se féliciter des succès de Karim Benzema, Ballon d’Or, mais
aussi de Thibaut Courtois qui a remporté le trophée Yachine. De quoi
placer le Real en haut de l’affiche... sauf que certaines décisions font
tout de même polémique. En effet, dans la sphère madrilène et en
Espagne plus généralement, on ne digère pas du tout le fait que le

club merengue n’ait pas remporté le titre de meilleure équipe de l’an-
née, terminant seulement troisième derrière Manchester City et
Liverpool. Un honneur surprenant qui a provoqué l’ironie de Toni
Kroos sur les réseaux sociaux, mais également la polémique sur le
plateau de l’émission El Chiringuito qui a dénoncé un vrai scanda-
le... De son côté, Karim Benzema a réagi sur le sujet auprès de la
presse madrilène. Avec une nouvelle punchline du roi de la soirée
pour régler assez rapidement le débat...  « Ils peuvent le donner à qui
ils veulent, le Real Madrid est le meilleur du monde. »

Sadio Mané, premier « Prix Socrates »
du footballeur engagé

Il a terminé sur la deuxième marche du podium du Ballon
d’or qui a fait entrer Karim Benzema au Panthéon du football
français, mais Sadio Mané, le capitaine des Lions de la Téran-
ga, l’équipe nationale du Sénégal, n’est pas reparti les mains
vides de la cérémonie de cette année qui s’est déroulée au
théâtre du Châtelet à Paris. Sadio Mané a en effet reçu ce
lundi le « prix Socrates » décerné pour la première fois lors
de la cérémonie du Ballon d’or. L’attaquant du Bayern Muni-

ch et de la sélection sénégalaise a été récompensé pour son
investissement dans le développement de son village natal de
Bambali, dans le sud du Sénégal, où il a notamment encoura-
gé l’égal accès des garçons et des filles à la pratique du foot-
ball. Le joueur de 30 ans y a également financé un hôpital et
a promis, à l’issue d’un match de gala en juin 2022, de doter
d’une pelouse synthétique le terrain de football de ce village
de Casamance.

Rencontre nationale pour promulguer la loi
relative à l’organisation de l’action jeunesse

LE MINISTRE de la Jeunesse et des Sports, Abderezzak Sebgag, a
annoncé, l’organisation prochaine d’une rencontre nationale pour la
promulgation d’une loi relative à l’organisation de l’action jeunes-
se. S’exprimant sur les ondes de la Radio de Tamanrasset, M. Seb-
gag a fait savoir que cette rencontre nationale, prévue avant la fin du
mois de novembre prochain, réunira des acteurs concernés par l’ac-
tion jeunesse, notamment les laboratoires, les universités, les orga-
nisations et les associations de jeunes, qui se pencheront sur la pro-
mulgation d’une loi relative aux jeunes visant à organiser l’action
jeunesse. Après avoir souligné l’intérêt accordé par le président de
la République, M. Abdelmadjid Tebboune aux jeunes en veillant à
ce que tous les moyens nécessaires soient mis à leur disposition, le
ministre a rappelé la création du Conseil supérieur de la jeunesse
(CSJ) qui reflète la vision du président de la République pour l’ac-

compagnement des jeunes. « Le sport c’est avant tout des valeurs,
a-t-il dit ajoutant qu’il sera procédé au parachèvement du processus
de moralisation du sport et à l’application de la loi. Il a appelé à ce
propos toutes les fédérations sportives à respecter la loi. » Le
ministre a annoncé, par ailleurs, la distribution de bus pour les
wilayas du sud afin de permettre aux équipes sportives de se dépla-
cer pour participer aux différentes compétitions nationales et régio-
nales. Au début de sa visite sectorielle, le ministre de la Jeunesse et
des sports, accompagné des autorités locales, a donné le coup d’en-
voi de l’année professionnelle, session octobre 2022, annonçant, à
cette occasion, la création d’une fédération algérienne de la forma-
tion professionnelle. M. Sebgag poursuivra sa visite mardi et procé-
dera à l’inauguration de structures sportives et de jeunesse dans la
commune de Tazrouk (140km à l’est de Tamanrasset).

CE QUE BENZEMA
DOIT À CHRISTIANO
RONALDO
Ce lundi, Karim 
Benzema est devenu le huitième
joueur du Real Madrid à soulever
le Ballon d’Or. Débarqué en 2009
dans le costume de prodige, le
Français est définitivement devenu
le patron de la Casa Blanca au
départ de Cristiano Ronaldo en
2018. Une suite logique tant le
Portugais a eu une influence
majeure sur l’évolution de KB9.
Pour l’éternité parmi les géants.
Karim Benzema n’avait pas besoin
d’un Ballon d’Or pour marquer
l’histoire du Real Madrid. Mais la
distinction individuelle décrochée
ce lundi par l’attaquant français le
fait entrer dans un cercle très
fermé. Seul sept autres joueurs
issus des rangs merengue ont eu le
privilège de soulever le trophée
avec la liquette madrilène : Alfre-
do Di Stefano, Raymond Kopa,
Luis Figo, Ronaldo - son idole -,
Fabio Cannavaro, Cristiano Ronal-
do et Luka Modric.  Mais dans
cette liste de lauréats, un a plus
compté que les autres. Arrivé le
même été 2009, Cristiano Ronaldo
et Karim Benzema ont tout connu
sous le maillot madrilène.
Ensemble, plus de 300 matches,
15 trophées, des palanqués de buts
partagés et une estime qui n’a
cessé de grandir. L’importance du
Français dans le rendement de
CR7 a souvent été mise en avant.
Mais l’inverse est aussi vrai.
«Avant, je n’aimais pas trop. Par
exemple, quand j’avais des cour-
batures, je me reposais» : Karim
Benzema l’a souvent expliqué, sa
mutation la plus probante est sans
doute physique. A Lyon puis lors
de ses premières années madri-
lènes, le Français a rarement été le
plus assidu aux exercices phy-
siques. «Le Benzema d’aujour-
d’hui n’est pas du tout le même
que celui de Lyon», reconnaissait
son compère Eden Hazard, à Lille
lors de l’éclosion de KB9 du côté
de Gerland. Dans l’affaire, Cristia-
no Ronaldo a eu un impact indé-
niable. Peut-être le plus détermi-
nant pour comprendre l’évolution
de Benzema. «Son professionna-
lisme s’est beaucoup amélioré
avec CR7, témoignait ainsi Jorge
Valdano en 2021. Benzema a joué
avec Cristiano Ronaldo, le super
professionnel de l’excellence. Et
Cristiano, qui l’aime beaucoup, l’a
appelé et lui a dit : ‘Mec, ce que tu
fais ne suffit pas pour que tu joues
pour le Real Madrid’». Une prise
de conscience tardive mais qui fut
visuellement très significative.
Affûté comme une lame, Benzema
a pris une autre dimension phy-
sique. Selon son cuisinier d’alors,
KB9 a fondu – entre cinq et huit
kilos – après le départ du Portu-
gais. «Le joueur du Real qui passe
le plus de temps en salle de mus-
culation ? Moi !», se marrait-il
auprès du Chiringuito il y a
quelques mois. Ce coup de boost
physique s’est aussi accompagné
d’un meilleur entretien corporel,
notamment à la récupération.
Grâce à la «méthode Bolt», basée
sur un repos accompagné d’élec-
trostimulations, le Français a
appris à bien mieux gérer l’enchaî-
nement des matches et limiter,
autant que possible, les blessures
alors qu’il arrive sur ses 35 ans.
Dans ce domaine, la longévité de
CR7 ressemble à l’exemple à
suivre, ce qu’il a fait.
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Alger                30°                    19°
Oran                31°                     17°
Constantine   29°                    13°
Ouargla           31°                     19°
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr    Dohr     Açr    Maghrib    I c h a
05:15        12:15      15:22        17:52      19:10

O U A R G L A
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
05:29        12:28      15:36        18:06      19:23

C H L E F
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
05:41        12:40      15:48        18:18      19:36

M O S T A G A N E M
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
05:46        12:45      15:54        18:23      19:41

O R A N
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c ha
05:49        12:48      15:57        18:27      19:44

C O N S T A N T I N E
Fadjr    Dohr      Açr      Maghrib   Icha 
05:21        12:21      15:28        17:58      19:16

A L G E R
Fadjr   Dohr      Açr     Maghrib     Icha 
05:33        12:33      15:40        18:10      19:28

ColleCtif
D’Appui à lA
miCroentreprise 
Les membres
cherchent
une issue définitive
ils étAient, hier, environ 354
membres du Collectif de l’appui à la
microentreprise (CAME) à se réunir
en assemblée générale à la maison de
la Culture Mouloud-Mammeri de Tizi
Ouzou pour décider du sort définitif
de leurs entreprises ; entreprises
mises sur pied dans le cadre de
l’ANSEJ et de la CNAC. Tous les
intervenants ont, à l’unanimité,
déclaré que la solution idoine à leur
problématique, qui dure depuis des
années, reste le non-remboursement
des crédits qu’ils ont obtenus auprès
des banques, et par le biais des
organismes ANSEJ et CNAC.
Autrement dit, leur amnistie totale du
remboursement. Pour justifier cette
«solution», les adhérents à la CAME
ont évoqué une multitude de raisons.
Il s’agit, entre autres, de l’absence de
contrats de travail au profit de leurs
entreprises respectives, de la difficulté
à s’orienter vers les milieux de
marchés et d’affaires mais surtout
l’opacité totale concernant la banque
de données en matière de créneaux
présentant un intérêt pour
l’investissement. Les intervenants ont
souligné, à plusieurs reprises,
l’absence d’accompagnement de la
part des agents compétents de l’Etat
quant à la dynamique nécessaire pour
s’imposer sur la scène des marchés.
Aussi, à cause de ces difficultés, les
intervenants n’ont pas manqué de
témoigner de la tourmente de nature
psychologique dont souffrent
beaucoup de leurs confrères. Certains
de ces bénéficiaires de la formule
ANSEJ ou CNAC auraient même
perdu le goût de vivre, toujours selon
les témoignages fournis à l’issue de
cette assemblée générale. Il convient
cependant de noter que beaucoup de
bénéficiaires de ces formules ANSEJ
et CNAC ont préféré revendre le
matériel qu’ils ont obtenu avec les
crédits que de se lancer dans
l’aventure du marché économique,
comme cela se fait dans les pays
développés notamment. 
En somme, force est de conclure que
seules les personnes réellement
motivées peuvent percer dans le
monde des affaires économiques et,
par conséquent, elles seules méritent
l’appui et l’encouragement de l’Etat.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine

DAns la continuité de ses actions à respon-
sabilité sociétale, Ooredoo a lancé début
octobre en cours en collaboration avec l’As-
sociation Nationale d’Aide aux Malades-
WINNELKA, une large campagne de sensi-
bilisation sur le dépistage précoce du cancer
du sein coïncidant avec les activités
d’»Octobre Rose» à travers plusieurs régions
du pays. Ainsi et dans le cadre des cam-
pagnes d’ «Octobre Rose», Ooredoo et l’As-
sociation «Winnelka» ont organisé, ce mardi
18 octobre 2022, une opération de sensibili-
sation et de dépistage du cancer de sein dans
la localité de EDDIS (Daïra de Ouled Sidi
Brahim) de la wilaya de Msila et ce en pré-
sence des représentants des autorités locales,
du Directeur des Affaires Corporatives de
Ooredoo, M. Ramdane Djezairi et du Prési-
dent de l’Association «Winnelka», M. Karim
Ibachirene.
Sous le slogan «Tous concernés, le dépistage
précoce sauve des vies», cette campagne est
destinée aux femmes de la région pour procé-
der au dépistage au niveau de l’établissement
public de santé de proximité réservé spéciale-
ment pour cette opération de sensibilisation.
Cette opération a également touché plusieurs
communes de la wilaya de Msila.
L’opération de dépistage a été effectuée par
des médecins de l’EPSP ainsi que des méde-
cins membres de l’Association Winnelka.
Ainsi, les femmes dont le résultat du dépista-
ge est positif bénéficieront d’une prise en
charge de la mammographie et dans une

seconde étape d’un accompagnement médi-
cal. Il y a lieu de noter que cette campagne de
sensibilisation autour de l’importance du
dépistage précoce du cancer de sein touche
les wilayas d’Alger, Tipaza, Batna, Ain
Defla, Constantine, Bouira, Oran, Msila,
Mostaganem, Saida, Sidi Bel Abbes, Tizi
Ouzou, Tiaret, Relizane, Médéa et Bordj Bou
Arreridj.
Pour rappel, une campagne de sensibilisation
via SMS sur l’importance du dépistage pré-
coce du cancer du sein, a été lancée par Oore-
doo en direction des femmes avec le message
: «Nous sommes tous concernés par le cancer
du sein, c’est pourquoi Ooredoo sensibilise
au dépistage précoce alors n’hésitez plus et

faites-vous dépister !» Toujours dans le cadre
de leurs activités conjointes, Ooredoo et
l’Association Winnelka ont déjà collaboré
sur d’autres projets dont la remise, durant le
mois de Mai dernier, de divers équipements
destinés aux centres pour personnes âgées de
Sidi Moussa et de Bab Ezzouar ainsi que
l’opération de la prise en charge, durant le
mois de septembre dernier, des interventions
chirurgicales de la Cataracte au profit des
personnes âgées et démunies.
A travers cette initiative citoyenne, Ooredoo
confirme son statut d’entreprise socialement
engagée et réaffirme sa volonté à poursuivre
ses actions humanitaires et caritatives
dédiées aux Algériens. 

DANS LE CADRE DE LEURS ACTIVITÉS D’OCTOBRE ROSE 

Ooredoo et Winnelka organisent une campagne
de dépistage précoce à Msila

Deux contrebandiers âgés de 33 et 48 ans,
natifs de Béjaïa ont été arrêtés en flagrant
de trafic de drogue au cours d’une opéra-
tion menée il y a deux jours par les élé-
ments de la brigade de recherche de la
gendarmerie de Béjaïa dans le village à
Ibarissen, commune d’El-Kseur. «L’opéra-
tion s’est soldée aussi par la saisie de 09
sacs en plastiques contenant des tiges de
Cannabis secs dont 08 de petits formats
dont le poids est estimé à 04kg», a indiqué
la cellule de communication et des rela-

tions publiques du groupement de la gen-
darmerie nationale dans un communiqué
de presse transmis à notre rédaction. Les
enquêteurs ont, également, mis la main sur
400g de kif traité, un fusil de chasse, une
somme de 723 millions de centimes, 144g
de cannabis, un fusil de chasse 12 mm de
marque «SILAHS ANAYI TORUN» avec
ses accessoires, 54 balles de 09 mm, un
canif, un instrument artisanal de remplis-
sage des cartouches. Ils ont également
saisi au cours de la même intervention, 06

cartouches de 06 mm vides, 03 cartouches
de 16mm vides, 47 cartouches de 12mm
pleines, 723 millions de centimes sous
formes de liasses dissimulées dans plu-
sieurs endroits d’une chambre de la mai-
son perquisitionnée. Selon la même sour-
ce, «une enquête criminelle a été ouverte
et les deux contrebandiers ont été présen-
tés devant le procureur de la république
près le tribunal de Béjaïa et ils ont été mis
en examen». 

N. Bensalem

BÉJAÏA

Deux contrebandiers arrêtés 

A près plusieurs repérages
opérés quelques jours
plus tôt par les équipes

techniques qui ont visité les lieux
où le chahid est tombé au champ
d’honneur le 5 mai 1959, le réa-
lisateur Djaafar Gacem a donné,
hier, le 1er coup de manivelle de
tournage des premières images
du film, en présence de nom-
breux invités, des comédiens et
du staff technique. 
Dans une déclaration à la presse,
le ministre des moudjahidine a
indiqué que le tournage du film
s’inscrit dans les orientations du
président de la République sur la
nécessité et l’intérêt à accorder à
la mémoire et à tout ce qui se
rapporte à notre legs historique
et culturel. 
«Le coup d’envoi de la réalisa-
tion du film qui coïncide avec la
célébration de la journée natio-
nale de l’émigration, est une
occasion de mettre en lumière un
maillon de notre épopée et de
notre Révolution armée». Le réa-
lisateur Djaafar Gacem a confié

le rôle principal au comédien
Slimane Ouari qui, selon les
présents sur le lieu du tournage,
l’acteur a de grandes ressem-
blances avec le chahid. Une
remarque affirmée par Djaafar
Gacem, selon qui la sélection des
comédiens a obéi à des critères
qui ont permis de porter le choix
sur Slimane Ouari pour grimer le
rôle du colonel Si M’Hamed
Bougara. 

«Le film sera prêt dans au moins
6 mois selon le réalisateur qui a
estimé que le tournage risque de
durer plus de 3 mois et son mon-
tage une période à peu près égale
pour être projeté sur les écrans».
Pour sa part, le comédien Ouari
Slimane a déclaré que le rôle qui
lui a été confié est «une respon-
sabilité parce qu’il s’agit de se
mettre dans la peau du personna-
ge de l’envergure du chahid, ce

qui constitue un grand poids sur
mes épaules». 
Pour la ministre de la Culture et
des Arts, il y a parfaite coordina-
tion de son département avec
celui des Moudjahidine et
Ayants-droits sur toute activité
ayant trait aux événements se
rapportant aux différentes
périodes de la résistance nationa-
le contre l’occupant.

De Médéa, Nabil B.

CINÉMA

Premier tour de manivelle du film
sur Si M’Hamed Bouguerra

Le coup de starter du tournage du film historique sur le Chahid Si M’Hamed Bouguerra, chef de la wilaya IV
historique a été donné ce mardi à Ouled Bouachera, 20 km à l’ouest de Médéa, par le ministre

des Moudjahidine et Ayants-droits, Laïd Rebiga, accompagné de la ministre de la Culture et des Arts,
Soraya Mouloudji, en présence du wali de Médéa, des élus, des membres de la famille révolutionnaire

et des autorités locales. 
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